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Cette histoire* s’est imposée 
à moi immédiatement en 
ayant pris connaissance de la 
thématique de notre journal : 
lis plutôt !

En plein milieu d’un 
escalier, un mari et sa femme 
se démenaient pour déména-
ger une grosse commode. 

Un ami les vit.
« Je vous donne un coup de 
main ! », dit-il en accourant. 

Et sans plus attendre, il em-
poigna un angle du meuble.

Au bout de quelques minutes, 
incapables tous les trois 
de bouger le meuble ne fusse 
que d’un centimètre, ils 
s’accordèrent quelques ins-
tants de répit. 

« Que c’est épuisant 
de monter cette commode ! » 
commenta l’ami.
Le mari et sa femme 

éclatèrent de rire. 
« Nous étions en train 
de la descendre ! »

Un changement de 
direction tout simple !
Mon vœu pour un nouveau 
printemps de ta vie, 
de ma vie,
 … de notre vie !

paroisseréforméebienne

* d’après une histoire recueillie par Bruno Ferrero dans Le chant du Grillon (Signe, 2000).
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Marie-Laure Krafft Golay
pasteure

suscité ! Nous n’avons que 
l’Amour, la Lumière et le 
Souffle pour battre en brèche 
les lourdeurs et les noirceurs 
du monde ! Mais nous les 
avons, c’est sûr ! « Donnons-
nous de l’air » et nous trouve-
rons l’élan de vivre et de faire 
différemment. 

Alors, fortifiés par tout ce que 
nous avons vécu, le travail, les 
rencontres et les expériences 
qui nous constituent, nous 
oserons nous aventurer vers 
des ailleurs, que ce soit ici ou 
sous d’autres cieux. 
L’Evangile ne s’englue jamais, 
Dieu ne s’immobilise pas, 
la foi ne débouche pas sur 
une plongée en apnée dans le 
monde ! Ça bouge, ça vit, ça 
avance, ça fait du bien et ça 
fait mal, ça fait rire et pleurer ! 

Heureusement, car nous ne 
sommes pas des fruits confits, 
mais bien plutôt des fruits 
en devenir, en mûrissement 
permanent ! Envie d’ailleurs, 
besoin d’air, besoin de l’Evan-
gile vivant ! 

« De l’air, de l’air, donnons-
nous de l’air, et mettons ce 
monde à l’envers » ! Côté vie, 
toujours : le Vivant de Pâques 
nous précède !

« De l’air, de l’air, donnez-moi 
de l’air, mettez-moi ce monde 
à l’envers ! », chante Michel 
Fugain depuis des années ! 
Besoin d’air, de souffle, de ne 
pas se laisser piéger par les 
lourdeurs du quotidien. 

Souvent c’est difficile, dans un 
contexte pesant : le poids de 
l’argent, du manque d’argent , 
la peur du lendemain, les dif-
ficultés de tant de gens pour 
respirer simplement la part 
d’air à laquelle ils ont droit ; 
nos inquiétudes légitimes pour 
notre communauté parois-
siale, celles et ceux qui s’y im-
pliquent professionnellement, 
bénévolement… 

Besoin d’air, envie d’ailleurs ! 
Pas pour fuir, mais pour re-
trouver le goût de la liberté, au 
moins intérieure. La noirceur 
du monde, les difficultés du 
quotidien ne sont pas entière-
ment de notre fait, ni de notre 
responsabilité ! Nous en avons 
notre part, mais nous étouffer 
avec le tout ne nous aidera pas 
à rendre le monde meilleur ! 

« De l’air, de l’air, donnez-moi 
de l’air, et je ferai mon pos-
sible, là où je suis, pour que 
passent un peu de Souffle et de 
lumière ». Nous pouvons tous 
lâcher des habitudes, regar-
der autrement, élargir l’hori-
zon au-delà de nos routines, 
douces et sécurisantes, mais 
peut-être immobiles ? 
Notre seule sécurité, en fait, 
c’est l’Evangile du Christ res-

        Temps forts

        • 30 avril et 18 juin : 

   Animercredis

   pour les 8-12 ans

      • 4 mai : le Réseau des Jeunes 

   aux fourneaux

    • 20 mai: 

  sortie pour les seniors 

    à Neuchâtel

De l’air…

Osons-le

Besoin d’ailleursBesoin d’ailleurs

En marche



65-75 ans  : 

De nature plus poétique, 
les réponses de cette tranche d’âge ! 
Ils parlent de renaissance de la nature, 
du printemps, des multiples couleurs qui 
commencent à s’offrir à nos yeux, des hi-
rondelles qui sont de retour. Ils évoquent 
la promesse de journées plus ensoleillées. 

75 et plus :

En mai, cette catégo-
rie se réjouit de voir les 
autres profiter du renouveau de la na-
ture. Elle sait que les jours fériés seront 
propices pour tous pour des voyages, des 
journées ensoleillées, en famille, entre 
amis. En mai, de longues promenades, 
des moments en famille suffisent pour 
profiter du printemps qui arrive.

Scoop scope !

15-25 ans : 

A la fois prometteur 
et exigeant, le temps 
du mois de mai ! Enfin, les 
cours peuvent être révisés sur le gazon 
fraîchement tondu ! Enfin les soirées sont 
plus longues et permettent plus de s’amu-
ser ! Mais hélas, mai annonce aussi les 
examens à réussir ; les décisions à prendre 
pour l’avenir ; les échecs tant craints et 
les réussites tant espérées.

25-35 ans : 

Mai c’est le printemps, 
ses fleurs et son soleil ! Le temps des gril-
lades, des apéritifs sur les terrasses. Mai 
rime aussi avec les congés 
– celui de l’Ascension. Mai est aussi 
le mois des courses d’école et il annonce 
la « presque » toute fin de l’année !

Cette nouvelle rubrique interroge des 
personnes dans la rue, dans la paroisse 
ou ailleurs : « Pour vous, le mois 
de mai, avec quoi rime-t-il ? » 
Elle brosse avec légèreté un portrait 
du mois de mai selon les âges 
et les humeurs.
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35-45 ans : 

En mai, les journées
deviennent plus chaudes juste assez pour 
permettre des randonnées, des prome-
nades à vélo. La chaleur n’est pas encore 
celle de l’été, quelquefois écrasante, 
ainsi des activités extérieures sont vite 
privilégiées.

45-55 ans : 

Cette catégorie sem-
blerait la moins origi-
nale dans ses réponses. Serait-ce parce 
qu’elle est la plus sollicitée par la société ? 
Couples, parents, enfants, activité profes-
sionnelle. Le temps leur manque un peu. 
Ils répondent que le mois de mai est celui 
du dicton « Fais ce qu’il te plaît ».

55-65 ans : 

Légèrement nostal-
gique mais au bon sens
du terme cette catégorie d’âge. Une douce 
mélancolie qui irradie de sa chaleur la 
mémoire heureuse. Mai évoque certains 
souvenirs. Des souvenirs de voyage qui 
donnent envie d’en entreprendre d’autres. 
Mai, avoue cette catégorie un peu piteuse-
ment, mai rime aussi communément avec 
le retour des beaux jours. Propice à des 
balades en forêt, des possibilités de vivre 
un peu plus dehors – jardins, nature.
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Un seul horizon 
au-dessus de nos têtes ?

L’Esprit existe-t-il ?

Au-delà de l’attendu*

Impertitude**

Pourquoi quelquefois la Bible 
nous semble-t-elle si décalée ? 
Parce qu’elle l’est !

Les récits ont été écrits à des époques 
où l’image du monde n’avait rien 
à voir avec notre image du monde.
Parce qu’aujourd’hui, pour nous, 
il serait difficile de croire, que le monde 
se résume au ciel, seul horizon au-
dessus de nos têtes, et à l’enfer, seul 
plancher au-dessous de nos pieds.

Et vous sentez que vous ne pouvez plus 
croire de telles choses. La conquête de 
l’espace, le voyage sur la lune ont passa-
blement modifié notre vision du monde.

Une phrase captée au hasard des 
ondes de la radio nous interpelle : 
« Dieu existe-t-il, ou est-Il une 
construction de notre cerveau ? ». 

Ceci donne bien sûr à réfléchir, mais 
en même temps laisse confusément 
monter l’impression qu’il y a là quelque 
chose qui cloche (pour rester dans 
le vocabulaire des églises).

Pour y réfléchir ensemble, proposons 
de ramener la question à des termes 
peut-être équivalents, certainement plus 
simples : « L’Esprit existe-t-il, ou est-il 
une construction de notre cerveau ? ». 

Notre vision du monde ? S’il n’y avait 
qu’elle qui en pâtissait !

C’est également notre vision de l’être 
humain, de sa place sur terre qui est 
concernée.
Et par ricochet, notre vision de l’être 
humain face à Dieu, et par-dessus tout, 
notre image de Dieu.

Ceux qui ont écrit les récits bibliques 
croyaient en un monde totalement 
différent du nôtre. Leur image du 
monde n’est pas objective. La nôtre 
non plus. Et elle sera encore amenée 
à évoluer. Cet état des choses a été 
étudié méti culeusement par un théo-

Afin de clarifier encore un peu plus, 
admettons que ce que nous croyons être 
des « constructions de notre cerveau», 
ce sont les pensées - de l’esprit en action. 

En effet, le cerveau en tant que tel 
n’existe pas ; nous ne pouvons pas 
décréter son existence sans l’avoir 
pensé, sans en avoir élaboré le concept 
– la fonction. 

Notre question devient alors : 
« L’Esprit existe-t-il ou est-il le fruit 
de nos pensées - de notre esprit ? ». 
Nous voici arrivés dans une curieuse 
situation, devant un intéressant 

logien – Rudolf Bultmann. Il dit 
lors d’une conférence en 1941 :

« La descente du Christ aux Enfers ? 
Liquidée ! Son ascension ? Liquidée ! 
Le retour du Christ à la fin des temps ? 
Liquidée ! » A ses yeux, impossible au-
jourd’hui de dire le Symbole des Apôtres 
en croyant à la lettre ce qu’il affirme.

Faut-il tout jeter ? Non. 
Pas de sacrifice intellectuel à faire, 
au contraire, un effort permanent 
d’interprétation, de mise en contexte, 
d’étude des époques et des pensées.

Nadine Manson,
pasteure

dilemme. En effet, admettre la première 
alternative - celle d’un être ou principe 
créateur - est relativement simple et 
ne remet pas grand-chose en question, 
l’homme restant à sa place.
 
Par contre, opter pour la seconde re-
vient à accorder à l’homme ce privilège. 
Ce qui est particulier dans ce cas, c’est 
qu’il est exercé dans un langage qui ne 
lui appartient pas - qui lui est donné !  

- Mais par Qui ? 

Autrement dit, il s’agit aussi d’une 
question d’honnêteté : On ne peut pas 
se servir de l’esprit pour abolir l’esprit ! 

Ernst Zürcher

*** « Au-delà de l’attendu » et « Impertitude », sont deux nouvelles rubriques de notre « Bienn’Attitudes », 
n’hésitez pas à nous faire parvenir vos textes ou propositions de thèmes, la rédaction se fera un plaisir de les publier (sous réserve).
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Cultes en mai et début juin 2014
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Les lieux de culte et concerts :  
Pasquart, Faubourg du Lac 99a / Saint-Etienne, Chemin Ischer (près de l’école de Mâche) /  
Saint-Paul, Crêt-des-Fleurs 24 (Madretsch) / Centre hospitalier Bienne, Chante-Merle 84, Beaumont.
L’agenda complet de la Paroisse réformée se trouve dans le magazine « La Vie Protestante ».

4 mai Pasquart 10 h 	 Culte avec sainte cène  

4 mai Centre hospitalier 10 h 	 Culte bilingue avec sainte cène

11 mai	 St-Etienne 10 h 	 Culte avec sainte cène

18 mai St-Paul 10h 	 Culte avec sainte cène

18 mai Centre hospitalier 10 h 	 Culte bilingue avec sainte cène

25 mai Pasquart 10h 	 Culte 4d 

29 mai Pasquart 10h 	 Ascension, culte avec sainte cène

1er juin Pasquart 10h 	 7e Dimanche de Pâques, culte avec sainte cène

Lundi 12 mai rendez-vous à 14h15 devant 
la maison Calvin (route de Mâche 154) pour 
une « promenade spirituelle » dans le quar-
tier de Mâche. Bienvenue à chacun!

Mardi 20 mai, départ à 13h  
du « Terminal des cars » derrière la gare  
de Bienne, visite et démonstration  
des automates Jacquet-Droz au Musée  
d’art et d’histoire de Neuchâtel.  
Collation en cours de route.  
Inscription au 032 325 78 10  
ou marianne.wuehl@ref-bielbienne.ch  
Prix: Fr. 15.-par pers.  
Attention: nombre de places limité à 50 !

Une chouette équipe de 6 jeunes animateurs, 
des idées plein la tête et à ta disposition pour 
partager des moments inoubliables… c’est 
les Animercredis. Si tu as entre 8 et 12 ans 
et que tu aimes te retrouver entre copains  
et copines… tu es invité-e à participer  
à des activités gratuites de jeux, bricolages, 
théâtre ou sport. Retiens bien les prochaines 

La petite Marie-Antoinette 
Wyss a pointé le bout de son 
nez le 1er avril à 7h57,  
pour le plus grand plaisir  
de sa maman Sara Gerber. 
Nous lui souhaitons à elle  
et à sa famille tout le bonheur 
du monde.

Préparer des plats pour le plaisir, inventer, 
tester pour multiplier les saveurs et ensuite 
offrir un délicieux repas à des convives, quel 
programme. Avec l’aide de C. Siegfried, cui-
sinier professionnel, une équipe de jeunes 
gens du Réseau des Jeunes se mettent aux 
fourneaux pour nous concocter un menu du 
Chef pour le plaisir de nos papilles ! 
Venez déguster ce repas, en toute convivia-
lité, le dimanche 4 mai de 17h30 à 20h à 
la Maison Wyttenbach (rue du Rosius 1 à 
Bienne). Prix du repas par personne : 32.–. 
Les bénéfices seront reversés à une œuvre. 
Inscription obligatoire (et renseignements)
auprès de Christian Borle, 078 739 58 28 / 
032 322 00 25, cborle@reseau.ch  
ou Christophe Dubois, 032 365 95 40,  
chdubois@reseau.ch. Le menu se trouve sur 
www.reseau.ch

Après-midis rencontres

Eh… les jeunes !

Carnet rose

Le Réseau aux fourneaux !

dates : 30 avril et le 18 juin de 14h à 17h, 
Rue de la Source 15 à Bienne. 
Merci de t’inscrire à l’avance:  
Christian Borle, 078 739 58 28 / 032 322 00 25, 
cborle@reseau.ch ou Christophe Dubois,  
032 365 95 40, chdubois@reseau.ch.
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La Paroisse réformée française de Bienne 
se réjouit d’accueillir Luc Ramoni, son futur 
nouveau pasteur, pour Bienne et Nidau. 
Marié et père de quatre enfants, il entrera 
en fonction en août 2014. Luc Ramoni 
se présente en quelques mots…

À votre avis, quels sont les mots les plus 
compliqués de la langue française ? 
On peut penser à des mots comme l'acide 
« désoxyribonucléique » ou le nom scienti-
fique de l'aspirine : acide « acétylsalicylique », 
ou encore, pour en mentionner un plus 
connu pour sa longueur : « anticonstitution-
nellement » …
Personnellement, dans ma liste des mots les 
plus difficiles à prononcer, mais pour des rai-
sons différentes, il y a « Dieu », « pardon » 
et « amour ». Ce sont des mots que j'aime 
bien et que je me réjouis de conjuguer (vous 
avez bien lu : conjuguer) avec vous dès le mois 
d'août, au gré de nos rencontres, de nos pro-
jets communs ou ceux, nouveaux, que vous 
aurez envie de partager avec l'Église, 
la paroisse et moi.

Moi ? Je m'appelle Luc Ramoni, j'ai 46 ans 
cette année, je suis marié à Florence. En-
semble, nous avons 4 enfants de 15 à 8 ans : 
notre famille quittera bientôt le Romont 
fribourgeois pour nous rapprocher du Romont 
bernois. Le reste, je vous le ferai découvrir 
petit à petit : mais d'ores et déjà je voulais 
vous dire notre joie d'être attendus par les 
francophones de Bienne et de Nidau. 
Merci et à bientôt !

Luc Ramoni, 
pasteur
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Poème

J’veux du soleil je veux du vent, j’veux un amour plus souriant

J’veux plus du gris ni des jours flous, je veux laisser les ritournelles !

Je rêve d’ailleurs et de voyage, d’autres jardins, d’avoir des ailes

Comme un oiseau je veux qu’on m’lâche pour être libre et m’envoler !

Je voudrais devenir nomade, me griser de ciel et de vent

J’veux pas rester collé par terre, prisonnier et impuissant !

Je rêve de grands espaces, de soleil clair et de printemps

Je veux qu’enfin on me détache pour pouvoir inventer mon temps !

Je veux bien croire que la vie rit de mes nombreux enfermements,

De mes placards à certitudes, de mes dossiers sécurisants

Mais montrez-moi donc le sentier ouvert plus loin que l’horizon 

Le Seigneur Dieu m’offre un jardin, il promet la vie à foison

Dans les tempêtes, les rafales, dans les moments de calme plat

Il y a ce Souffle de tendresse, amoureux et si présent.

En espérance j’veux tellement croire que tu es vraiment Dieu,

Même au creux des heures noires quand je te trouve silencieux.

Je voudrais sentir sur ma tête ta main légère qui me console

Je veux être ton enfant même si je suis durement adulte,

Je voudrais te sentir là dans ma poussière et dans mes luttes.

Je te veux pour compagnon, mon appui et ma boussole. 
 

Je veux de toi, j’attends que tu… et voilà que toi, tu m’aimes !

Alors si je me détache, si je lâche, que je décolle mes pieds,

Si je fais place pour le Souffle, la foi en toi, la liberté

Tu viendras naître en moi, comme la Vie, comme un poème !

Je ne sais pas, je n’ai pas prise, je ne peux pas tout décider.

J’ai de la peine, j’ai des doutes, je continue à avancer

Et toi tu marches pas à pas dans le printemps renouvelé

Toi tu m’emmènes avec Amour, tu me précèdes en Galilée ! 

Marie-Laure Krafft Golay, pasteure 

Nouveau pasteur 
pour Bienne et Nidau


